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COUR D'APPEL DE DOUAI 

L'aventure du conseiller. 
m o n é g a s q u e 

e t du m a n n e q u i n par i s i en 
C*.nse'l!é" national d» la Principauté de Mona

c o M Joseph C; ;vctto ajoute h e* titre hono-
miat-* celui pli:» lucratif d'administration d é t a -
bHstement* somptueux de ô l s t lonï balnéaires. ' 

C'est ainsi q u i ! dirigea I - Ermitage • a 
Moote-Carlo perdant l :tii \er et le » Westminster-
i v ' i c* ». a Pan î -P lu£e . pendant l'été. 

Or, durant la sai^ou d^rmore rar cette p l a g e 
du .Nord rûputée. une s ingul ic ie aventure 
• d v m t au conseil ler m^négaKiiK. 

Une p i r s k - n n é Mme Marcelle Hardeutelfcl, 
ancif-n mannequin , qui fréquentait avec trop 
d'assiduité l e s sa l les de jeu du Casino de la 
Forêt perdit au chemin de ter quelque chose 
c o m m e quatre-vingt billets de mille. 

Elle se trouva si dépourvue lorsque l'heure 
d u départ lut venue qu'elle ne pui acquitter 
• a note d'hôtel nu « Westminster •. 

— Qu'à cela ne tienne, lui dit le compla isant 
Crovetto Ve id un chèque en blano signez-le. 

C'egt re que lit la dame. Par malheur oette 
dernière n'avait en banque aucune provision. 

Elle fut donc poursuivie devant le tribunal 
de Boulogne en même temps que le directeur 
administrateué. qui s c i a i t prêta à un ieu dé
fendu 

Crevette fut condamné à 15 Jours de prison 
« v sursis el 200 francs d 'amende, la dame 
Hardeiiteffel a un moi s , avec sursis éga lement 
«t à 50 tr. d'amende. 

En appel, après plaidoirie de \f« Solaud qui 
est imant que son client bénéficiaire du ohèque 
n'a eonirnis aucun délit plaide 1 acquittement. 
La Cour renvoie l'affaire pour l'arrêt . u 16 
tan\HT 

U n e a f fa ire d e d i f f a m a t i o n 
Pour un article paru dans le journal « La 

Bataille Ouvrière • et jugé diffamatoire. M. 
Camille Dhooge. gérant de l'organe a é técon-
damnê par te Tribunal de Lille, à 500 et 300 fr. 
de dommages et intérêts. 

La Cour confirme le jugement de première 
instance. 

L e s a c c i d e n t s d ' a u t o 
M. Robert Deghaye, passant en auto à Petite-

Forêt a écrasé une fillette de cinq ans, la petite 
Ofîret. 

Le Tribunal de Valen. iennes condamna le 
chauffeur ix 1G fr. d'amende avec sursis. 

Sur appel des parents de la ieune victime 
l'affaire plaidéc- par M* Delvallée pour la partie 
Civile et, par M» Allaert pour l'automobiliste. 

L'arrêt sera rendu le 3t janvier. 

Rue Carnot à Raisinés. M. Raphaël Couvreur, 
négociant, qui pilotait son auto a renv .rsé un 
jeune eveliste M. George» .ViUortt qui fut tué. 

Poursuivi devant le Tribur.nl de Valcnciennes 
Villcret fut condamna à 50 tr. d 'amende et à 
verser 25.000 francs au père de la victime. 

En appel M* Jrirrtei nlaide pour la partie civile; ; 
M* Scland pou:- le prévenu. 

La Cour rendra son arrêt le 31 janvier. 

Poursuivi à Boulogne pour blessures invotovt-
tairrs, M. Aunusle Jcnnequin lait appel du juge
ment. 

La Cour n'a A statuer que sur la qnestlon dos 
dommaqes-intèrêfs . I.lle al loue à la victime M. 
Pierre Blanckaert une indemnité de 6.7M-francs 
et une rente annuelle de 2.215 francs. 

Le 16 septembre 1!K8. M. Eydens suivait en 
auto la route de Douai à Lille. Dans s a voiture 
avaient pris pince les époux Daugec Mme Sau
vage et M. Debavie. En arrivant à Ronchin le ' 
véhicule fut accroché par une autre auto qui I 
• c u l fit le dépasser et que pilotait M. Poirier. 

L'auto de M. Eydens fut projetée d a n s un fossé 
et :<K voyageurs qu'elle transportait furent j 
blessés. 

Le Tribunal de Lille tout en déclarant rece-
vable la demande des victimes qui se portaient 
partie civile ordonna un complément d'instruo-
tioi.. Mais M. Eydens et s e s c o m p a g n o n s d e 
roijii- est imant cette formaUti inutile firent 
appel 

La Cour relorma le juueniont de Lille et con
damna Hohcrt Poirier à huit jours de prison avec 
sursi- et 100 t r a m s d'amende, tille» renvoya 
l'affaire HJ, U janvier pour fixer les d o m m a g e s 
e t :nférêls. 

Le total des provisions nllouées è MM. Eydens 
e t Paupe est lixé 4 11.000 (rsnes e n attendant 
l'e\r>ertise du docteur Leclercq. Mme Sauvage 
obtient l.*00 francs de d o m m a g e s e t intérêts 
et M. Dalbave l.ïGO francs. 

T é l e s c o p a g e à W a t t r e l o s 

M. Holvoet, charretier, conduisait un soir, 
rue Carnot a vvattrclos, un camion attelé de 
deux chevaux. En dépassant une auto qui sta
tionnait 1« véhicule fut heurté par un tramway 
et M. Holvoet pro^eié à terre lut légèrement 
Messe. 

Le wattman Marcel Pages poursuivi pour 
blessures par imprudence fut acquitté 4 Lille. 

En appel l'affaire e^t plaldéa par un avocat 
belge qui réclame 1.700 francs de dommages 
et intée's au nom de M. Holvoet et par M" de 
Lauwereyns oui dennndo la confirmation du 
|ugement de Lille. 

L'arrêt sera rendu le IC janvier. 
La pêche au canard 

Péchant à la iigr.e a Vendin-les-Béthune, M. 
Dolé, de Lapugnoy, eut la surprise d'attraper 
non pas un 6rocli«t mais un canard que l'appât 
du pécheur avait sodult. 

Le Tribunal rond mine Dolé à 25 fr. d'amende. 
La Cour indulgente a acquitté le chevalier de la 
•auclir. R. I. 
" ^ ^ i — 

L'ancien secrétaire 
de l'Ambassade des Soviets 
a Pari1?, condamné à dix ans 

de réclusion 
Cû annonce do Moscou que le tribunal 

suprême » cciicidmné M. Bessedowsky 4 dix ans 
de réclusion peur détournements de fonds. L'in
culpation de trahison a clé disjointe et l'instruc
tion sa poursuit à ce sujet. I 

Un médecin et sa femme ' 
arrêtés à Paris 

pour manœuvres criminelles 
Sur mandat et commission rogatotre télé

graphiques de M le juge d'instruction de Bel. 
fort, M. Bayard, commissaire de police au 
contrôle général des services d-; recherche* 
judiciaires assisté d'inspecteurs, a procédé 
hier matin 4 l'arrestation du docteur *u me-
decibePartssinopou!*', ne er. 1995. a V'olo 
(Grèce) et sa femme, née Jacquet, le 13 mal 
1003. 4 Paris (13«;, demeurant i l . rue de la 
Condamlne 4 Paris. Us sont Inculpés d'avor-
tement et complicité. Une perquisition effec
tuée 4 leur domicile a fait découvrir des dro
gues et des appareils susceptibles qe servir a 
des manoeuvres abortlves ; ils ont été écroués 
nu Dépôt pour être mis 4 ta disposition du 
Parquet de Belforc. 

Le8m e Congrès régional 
des Polices de France 
s'est tenu à Roubaix 

Le croiseur " Edgar-Quinet 
coule lentement 

»> 

La mauvais temps s'étant lavé dans la nuit, 
on aurait, salon Isa milieux maritimes, perdu 
tout espoir, pour le moment, do sauver lo 
croiseur « Mgar-Qulnet ». La vaiseeau-eoote a 
coulé lentement par l'arrière et la pont est 
actuellement août l'oau, 4 partir dos tourelles 
avant ; seuls, l'avant du bâtiment, les m*t* et 
les cheminées sont visibles. 

L a se s s ion généra l e a n n u e l l e d e 
l ' U n i o n Centra le d e s S y n d i c a t s 

d 'Agricul teurs d e F r a n c e 
La Société et l'Union Centrale des Syndicats 

des Agriculteurs de France tiendront leur ses-
sioo générale annuelle du 20 au 25 janvier. 
Les principales questions discutées seront 
celles Intéressant les moyens d'approprier 
aux conditions du travail agricole les métho
des modernes de production et de circulation • 
les travaux porteront d'abord sur les divers 
problèmes soulevés pa r la récente législation, 
les méthode coopératives de conservation en 
silos, de ventes et de transformation du blé, 
puis." en liaison avec les grands réseaux de 
chemins de fef. l'Automobile-Club, le Tou-
ring-Club. les grands constructeurs. L'assem
blée cherchera 4 définir la politique du rail et 
de la route, susceptible de satisfaire aux be
soins du village éloigné des centres de con
sommation. 

La c o r r e s p o n d a n c e a m o u r e u s e 
d u j e u n e minot i er meurtr ier 

d ' H a z e b r o u c k e t d e s a v i c t i m e 
t.n 54 janvier courant comparaîtra devant 

la Cour d'Assises du Nord, Antoine Malvache, 
ce jeune courtier en farines d'Hazebrouck qui 
le SA septembre damier, tira a coups de re
volver, au Marché de Bailleul, Mlle Margue
rite Hiddcri 

Orr hier, jeudi, s'est déroulée au greffe de 
la Cour d'Appel de Douai, une formalité ju
diciaire touchant cette affaire. 

A 9 h. 30, en présence do M. le conseiller 
nubuisson, président des Assises ; de M. 
Florey. avocat général ; de M" JardeL défen
seur de l'Inculpé ; de M" Allaert, représen
tant la partie civile et de M* Tery, greffier 
de la Cour d'Assises : un coffret sceili. con
tenant une volumineuse correspondance, 
échangée entre le meurtrier et sa victime a 
été ouvert. 

Toutes ces lettres ont été classées. Elles se
ront versées aux débats après avoir été com
muniquées au Ministère public, 4 la partie 
civile et 4 la défense. 

Malvache, qui avait été amené menottes 
aux poignets entre deux gendarmes, assista 
4 cette opération. 

A la vue do ces pauvres feuilles qui lui 
rappelaient tant de souvenirs, heureux et 
douloureux, l'inculpé tut troublé au point 
qu'il fallut le faire asseoir. 

Après quoi, tête basse. U regagna la pri
son de Cuincy pour y attendre l'heure de la 
justice. 

UN MEETING A LILLE 
POUR L'AFFAIRE GIMENEZ 
Dans un précédent numéro nous avons 

exposé, au sujet de cette question, les dires 
de la Ligue des Droits de l'Homme et ceux 
de l'infirmerie de la maison centrale de Loos. 
Le Président de la Section de Lille de la Li
gue nous demande de rappeler que < le grand 
meeting organisé 4 Lille par la Ligue, avec la 
collaboration du Parti Socialiste, du Parti 
Socialiste-Communiste, du Comité de défen
se sociale, da la Fédération Nationale de Libre 
Pensée et du Comité local oour la défense de 
Gimenez. aura lieu dimanche lî janvier, 4 
10 h. 30 au Conservatoire, sous la présidence 
de M. Roger Salengro, maire de Lille. Y pren
dront la parole : MM. Le Pess, du Comité de 
défense sociale de Paris et Cauwel, do la 
Ligue des Droits de l'Homme. 

« Le point de vue du malade et celui du 
médecin seront présentés en toute Impartia
lité. Le public sera juge >, 

Un taureau fut mis à mort... sur 
un balcon, après qu'il eût blessé 

trois personnes 
On mande de La Alberon : que pendant une 

couree de taureaux dans une arène improvisée, 
un tare au sauta la barrière du ca/é de la 
Mairie, provoquant une panique parmi les spec
tateurs qui s'enfuirent affolés. L'animal pénétra 
alors dans la Mairie et monta jusqu'au salon 
de réception situé au premier étage où il blessa 
très grièvement une personne qui y était restée, 
ainsi que deux autres qui s9 trouvaient sur le 
balcon. Finalement on réussit 4 tuer le taureau 
sur le balcon. 

La premier* section régionale du Syndicat 
des polices de France et des Colonies com
prenant H départements et groupant 12.000 
policiers, a tenu son huitième congrès, prépara
toire an congrès fédéral. di»ns la salle des adju
dications de l'Hôtel de Ville, de Rcubsux. sous 
la présidence de M. Léon Dioi, président 
régional 

L'assemblée procéda au renouvellement, de 
son bureau : président. M. Diot : secrétaire, 
M. Aelbrecht de Tourcoing : trésorier. M. G. 
Bocquet. 

Lo Congrès passa ensuite 4 14 discussion de 
l'ordre du jour suivant : l'étatisation Intégrale 
des polices, les lois sociales : la retraite ; les 
traitements, et diverses question*. 

L'ordre du jour 
du Syndicat Nations! 

L'ordre du jour du Syndicat National des 
Polices, voté par les 20.000 policiers réunis le 
même jour et 4 la même Jjeure. d s n s différentes 
vil les et notamment c o m m e nous le s igna lons 
plus haut. 4 Roubaix dit notamment : 

. Que, dans l'Intérêt général s'impos» Plus que 
jamais et de toute urgence, l'Etatisation de la 
police, seul organisme qui. pourvu da moyens 
d'action normaux, permettrai* à les membres d'as
surer efficacement U sécurité publique. J» com
battre 4 armes à peu près «galet la ruminante 
•ans cesse grandissante et de donner ainsi satis
faction aux policiers et a, tous le» honnêtes gens 

i a© notre pays. 
» Considérant que pour la réalisation de cette 

I revendication primordiale, les policier» ne peu-
l vent plus longtemps admettra comme argument» 

opposable» 4 cette grande et Indispensable- réforme 
de l'organisme policier, tantôt le respect de l'au
tonomie communale si Fréquemment violée en fa
veur de cas particuliers, tantôt 1» raison budgé
taire aujourd'hui Inexistante, si l'on s'en rapport» 
4 la déclaration du Gouvernement affichée récem
ment dans le» 40000 communes de France : 

• Considérant que du point de vu» politique lul-
méme. raison cachée par les opposant» 4 la 
réforme, nul aujourd'hui ne saurait de bonn» fol 
contester que l'organisation d» la police, «nlvant 
la charte Inscrite dan» la loi de 188*. ne réponl 
ni 4 l'état des esprits, ni k la condition désormais 
changée de 1a vie de la Nation, ni aux nécessité» 
procédant d'un . modus Vivendi • si différent »n 
ts-2» de celui de l'an 1884 : 

• Considérant d'autre part que si un syndicat a 
pour revoir de chercher a *»lre perfectionner les 
rouages administratifs auxquels appartiennent ses 
adhérents et cela dans 1 Intérêt du public qui 
raye et de l'Etat responsable, on o» «attrait par 
contre tut reprocher son action pour que »oit aussi 
améliorée leur situation matérielle, laquelle adap
tée aux néresltes de ta vie. ne peut avoir que de 
très heureuses répercussions sur leur manière de 
servir : 

- Considérant qu'il est démontré que dans la 
presque généralité des ville» et uniquement parce 
que policiers, ceux-ci ont une situation vraiment 
misérable et le plu» souvent inférieure *' d» 
beaucoup 4 colle des autre» employé» ou fonc
tionnaires municipaux : 

• Considérant que la fonction dés policier», «n 
raison de ses servitude» et do se» risques, de «on 
caractère pénihle et délicat tout 4 la fol», n'eet 
égalée par aucune autre : 

« Considérant enfin «jue les policiers soumis à 
une discipline rigoureuse, connaissent '»» longues 
heure» de servir» de jour, de nuit et par tous les 
tomps : qu'ils ignorent la Tle de famille le» lois 
dites sociale* des huit heures et du rertos hebdoma
daire : qu'enfin la dignité de la fonction leur 
"orpmanrte une vie nublioue et privée exetrmte de 
toute, critique : qu'il leur est Interdit d'occuper 
leurs faibles lotslrs 4 des travaux extérieurs : 
qu'une Identique Interdiction s'étend 4 leur» 
épouses, notamment pour la tenue d'un commerce. 
It apnaratt de toute lusl'ee nue les policiers puis
sent Mre mis s ni*>me d» vivre exclusivement de 
la fonction qu'Us exercent et rein en leur en don
nant les moyens par l'oetrol d'un traitement suf
fisant : 

» Considérant donc qu'il est de toute nécessité 
e tde toute urgence de donneraux policiers une 
situation en rapport avec les exlerenees de la vie 
rnatAr'e-ll* et que décemment relle-ct ne Tient se 
différencier de celle dont Jouissent les fonction
naires de l'»!tat. exerçant la ménv» fonction, puis
que les charges, les devoirs et les obligations sont 
lden*tque» : 

• T>e ce qui précède, les policier! de tontes caté
gories aroitcés au «eln du SvnMcat National, font 
un pressant et respectueux anne| 4 M. le président 
du Conseil ministre de Tmtérleur. nouf due sott 
an plus tôt réalisée !"Et»rt«»ilon Intégrale des 
noltces municipales, et lui demandent st. par 
tnroossïMe cette réallMUnn d«va<» encore ^e faire 
attendre de "rendre l'Inltlat'Te d*nn protêt de W 
nul ferait obligation aux Communes A» traiter 
leurs fonctionnaires, comme le sont ceux de l'Etat 
et de même rniéç-nrle t 

• Donnent mandat au Conseil Syndical de faire 
toutes démarches et d'entreprendre tonte faction 
nécessaire pour arriver au résultat si léeitlme-
ment esnéré et se sérièrent en s* déclarant soli
daires de leurs dirigeants syndicaux auxquels 
Us renouvellent leur entière confiance. » 

La fin du congrès 
A 11 h. 30. les concressistea furent reçus 

dans la salle des délibérations par l'Adminis
tration municipale, représentée par MM. Sorv et 
Verbeurgt. adjoints au maire et Fray. secré
taire cénéral 4 la mairie. 

lin vin d'honneur fut ensuite servi. 
Le congrès se poursuivit l'après-midi et se 

termina 4 18 heures 
Le soir. 4 S0 h. 30, au café Belle-Vue. eut 

lieu un meeting nuqul avaient été invitées «es 
personnalités politiques et civiles de Roubaix. 

E THE DE GDA FAIT HAICRIR 
Boisson de régime remplaçant la bière et le 

Rajeunit en régularisant la nutrition 
iaboit«97Sit,Mes.phtss DépIGen'Pri^BUIÏY LILLE I 

Un prochain départ aérien 
pour l'Inde française 

Les aviateurs Weiss et Girler ont pris hier 
le départ dé \ illacoublay 4 U h. 10, à destina
tion d'Iatres. d'où ils entreprendront leur voyv 
se vers Pond'chéry. dans rin-le tranç-'ise. U 
n'est nullement question d'une perform .K* en 
lisne droite, comme on l'a dit. mais d'une liai
son et d'un simple voyage avec escales. 

• i » i 

Des incidents provoqués par des 
étudiants grévistes 

à l'Université d'Athènes 
Une partie des étudiants en crève ont tenté, 

hier, d'emnê^her le cours de l'Université 4 
Athènes, maltraitant les autres étudiants et 
causant les vitres de l'édifx». La polka est in
tervenue : cinq arrestations, ont clé opérée». 
L'ordre es; rétabli. 

ssssss=BB=aassa=S5-=-== 

Une lettre du Ministre de (a Guerre 
à propos du service d'un an 

pour les militaires orphelins 

M. Pezet, député du Morbihan, avait demandé 
récemment à M. Mapinot. m nistre de la Guerre, 
de s'employer 4 taire voler au Sénat sa propo
sition de loi tendant 4 libérer après un an de 
service le» jeunes cens du cont'ngent actue'. 
orphelins -le cèrè et da mère, atnés, d'au moins 
trois entants. La Chanvre des dépul.-s avait 
voté oette proposition de loi du It juillet 19Î9. 

M. Maginot vient d'adressée si M. Peiet une 
réponse dans laquelle il lui fait connaître que 
la crainte de créer un oré-éd^nt qui aur-;t la 
conséquence gravé de 'aire adopter par les 
Chambres de nombreuses autres propositions 
qui. toute», tendraient 4 la diminution des effec
tifs, l'empêche absolument de prendre l'initia
tive de hèter le vote de cette loi par la Haute 
Assemblée. « Il nous mnnque. écrt te ministre 
de la Guerre, en 19ô0. 31.000 hommes par rap
port 4 l'etfectif fixé rar lu loi les cadres. Cette 
siiuatirn déficitaire nous crée les plus grandes 
difficultés en ce qui concerne nussi bif-n rins-
truotion dans les unités que la vie dans les 
corus de troupe. Vous rom TWtCrez. qu'ayant 
la lourde respons-ibilité d'assurer le fonctionne
ment de notre organisation militaire dé;4 si 
pauvre en effort fs. je ne puisse ra'ecgtger 
dans un précédent qui rr? conduirait forcément 
4 de nouvelles concessions, au détriment de la 
vie même de l'armée. > 

Tout en s'incllnant devant .es raisons rrrvo-
quées nar le ministre de la Guerre. VI. Pexet, 
dans sa répon-e. lui fait observer que le cas 
exceptionnellement digne l'intérêt des orphelins 
de père et de mère aines d'au moins trois en
fants, élant sans équivalent, leur libération an
ticipée n'eut pu être mvoquee ^omme un '•recè
dent. D'autre i>art. leur laible nombre n'eut 
pas Influé sérieusement sur les effectifs. 

Les pièces d'argent seront 
incessamment mises en circulation 

Un otief de service de la Monnaie a fait la 
déclaration suivante: « Nous n'avons pas encore 
reçu les ordres nécessaires 4 la frappe de l'or 
et nous ne commencerons, crevons-nous que 
vers le mois d'avril ; pour l'argent nous sommes 
fin prêts. Nous en avons livré des stocks et des 
stocks 4 la Banque de France qui en a fait 
la répartition 4 ses succursales, au moins 250 
millions et la Banque n'attend que des cnédits 
ministériels pour lancer ces pièces dans la cir
culation. Ce seri sans dout» proche. Quant au 
remplacement des jetons de bronze d'alumi
nium frappés par les Chambres de Commerce, 
ce n'est encore qu'un projet. Rien n'a encore 
été arrêté pour rétablissement de nouvelles 
pièces ». 

«Il» 

DANS LA MAGISTRATURE 
Ou* été désigné» : 
0»ur d'appal d'»ml«n«. — président de cbambre, 

M. AJlard ; Conseiller* : M. Christophe i M. Fuuw-
me ; M. Riegert. 

Tiikunal tM»»rt»m«ntal de la Somme. — Section 
d'Amiens : substitut de ire classe. M. Savtolan. 

Section d'Abbeville : Procureur de la Képubtloue, 
M. Boutai. 

Tribunal départemental de l'Sisna. — section de 
St-Quentin •. Juge d» -2„ classe. M. Thibaut > 
substitut de îe classe, M. Degltoe. 

Section de Laon : substitut de 2 classe, M. Le-
moine. 

La commémoration dans le Nord 
du Centenaire de la Belgique 

Cm communique -. 

• La Fédération de» Sociétés belges du Nord t ' en 
Mainte 4 LUI» dimanche dernier, sous la prési
dence de M. Fairon, président. Quatorze sociétés 
belge» des principales villes du Nord étalent re
présentées. 

Après une allocution du Président et le rapport 
de M Scnoutteten, secrétaire général, sur l'acti-
Tlté de la Fédération et les résultat* obtenus au 
cours de l'année, l'assemblée aborda le but prin
cipal de l« réunion, la Commémoration dans le 
Nord du Centenaire de la Belgique. Après divers 
échanges de vues sur 1» proposition de M. Fairon, 
le principe d'une manlfestaion grandiose orga
nisée d'bn commun accord et avec le concours de 
toute» les sociétés belge» a été adopté Toutefois, 
aucune décision relative 4 cette organisation n'a 
été prise. 

Il a été décidé qu'une nouvelle réunion aurait 
lieu le dimanche 1» courant afin de procéder 4 la 
constitution du programme de» fêtes du Centenaire 
de la Belgique dan» le Nord. Cette réunion aura 
lieu au siège de U Chambre de Commerce Belge 
it». rue de l'Hôpital Militaire. 4 Lille. 

Les Belges de la région du Nord qui désireraient 
s'Intéresser aux travaux de ce Comité sont prié» 
d'en avertir M Scnoutteten. secrétaire général. 74. 
rue Jean Bart, 4 La Madeleine. 

m» 

lAjCiFNtl^FiDRTIVt 

Médailles d'honneur des Sociétés 
musicales et chorales 

Par arrête du sous secrétaire d'Etat des Beaux-
Arts en date du 6 janvier 1930. la médaille d'hon
neur de» société» musicales et chorales est attri
buée aux musiciens dont les nom» suivent : 

NORD. — MM. Bassery (Alfred) 4 La Madeleine ; 
Bauters (Gustave), à Roubslx ; Berland (Georges) 
à Bousbecque ; Broucque (Louis), a Arraentlères ; 
Catel (Victor). 4 Flers-Breucq'; Carpentier (Albert), 
4 Lille ; Carlicr .Adolphe).'4 Gondacourt : Corbet 
(Jean-liapti.-tei. 4 Wasquehal ; Cornillie (Victor), 4 
la ChapeUe-d'Armenttéres Cornu (François), 4 
Bcusie» ; Cornuei (Henri), 4 Mons en-Baroaui : 
Courteculsse [Pierre). 4 LUI» : Danette (Albert), 4 
Lille ; Dauby (Julien), 4 Berlatmont ; Delangie 
(Pterre), 4 Gondecourt • Delannoy (Gustave), 4 
Wasquehal ; Delannoy (Victor) 4 Wasquehal ; 
Desnions (Edmond).a Roubaix, Dewi<pelaere (Louis) 
4 Roubaix ; Duhamel (Albert). 4 Roubaix : Du-
n-.oc; (Aimable) 4 Anlcbe : Duponcbelle (Paul). 
4 1a Marquette lez-Lille ; Façon (Adrien), g Lille ; 

gabelles (Georges), a Lille ; Gautier (Jules). 4 
oeduecourt ; Goube (Edouard), 4 Gondecourt ; 

Haquette (Zéphlrln). 4 Wasquehal ; Laigle (Nestor). 
4 Bousles : Lauwarier IMotae), 4 Wasquehal ; 
Lecontre 'Edouard, 4 Flers-Breucq Leieune 
(Amand). g Wasquehal Lemalre (Georges). A 
Lille : Leiaftre (Albert), 4 Wasquehal : Letélller 
'Charles). 4 Lille ; Lhernould (Alfred;. 4 Roubaix : 
Meyeur (Henri), h Gondecourt : Mériter (Gastoni. 
4 LiUe ; Ozéel (Edmond), 4 La Chapelle d'Armen-
tières ; Petit (Georges). 4 Armentlères : Plancq 
(Victor). 4 Lille : Renard (Elol). 4 Roubaix • Roe-
land (Charte»). 4 Wasquehal-, Vandelanottte (Vic
tor) g Marcq-en-Barœul ; Vanwynsberghe (Fran
çois). 4 Wasqueha'.. 

H A S - D E - C A L A I S . — MM. Rouffard (Germain), 
k Calis ; 3u:ieza >A< ffUrtiii!, 4 Greuay ; .'ou. < n-
bel (Eugène). 4 Bouiognc-sur-Mer ; Dechami» 
v'u M. g Montreuil-sur-Mtr ; Hasard (Arthur), 
4 Bethune ; Jurgan<1 'Adootn, 4 H_t .11 Liet.-.rd ; 
Lccrivain (Georges), 4 Boulogne-sur-Mer : Leroux 
(Elle). 4 Calais. Leroy (Elle). 4 Mooireuit-sur-Mer ; 
Moutarde (Aimable/, a Loos-eu-Uohelle ; Saussaye 
(Arthur), 4 Bapaurue. 

FOOTBALL-ASSOCIATION 
D I M A N t t ; 0 1 MATCMiS 

L'Union •parti*» gertrtslanne demande aux 
c:obs regiooaui dont I« calendrier i>ré*enterail 
encore disponibilité de bien vouloir lui adresser 
des propqsuion; de rencontres • aller et retour >. 
Ecrire a M. Béraud. rue du Progrès 4 Bértry 
(Nord). 

mars. «. 13. *>. i l et *7 avril contre réserve de 
D H. A ou équipe Honneur B. Ecrire Secrétaire 
C A v.. bar du Stade dei Cheminots ou té-épbone/ 
au Mtts. Valencienne». 

BOXt 

UN GRAND GALA A LENS~" 
On grand gala aura lieu le ai Janvier, salle du 

Casino des Familles, ru» de Paris. 
U y aura le mateb-revanché Gerdal-Bedd&baat 

en lu reprisé* de trots minutes. 
En to rounds nu -.> m. • Martel contre Fertn*, : 

Foulon contre Catetle Delbarre de Saliaumlnes 
contre Stéphane de Les» ; Bourre et k. contre 
Bruno «1 k. ; Bazllie 50 k. contre Meyer S0 k. 

Un match supplémentaire est prévu, en ca» de 
malcbes écourtes. 

On. service d'autobus sera assuré pour la direc
tion de Bllty-Monttgnv. 

U n grand g a l a à Bruay 
Le CA. Bruaysien organise le -M jenvter. un 

gala salle du Cercle. Au programme Delobelle 
aux prises avec un ex adversaire de* Quadrtnl. 
Glrones. e t c . . : OUlvon contre Loubette ; Fau-
cosur. Krystoforskl. Dcvermelie. Compagnon. 

Le t* Janvier, au C S C . de Pari», l'équipe 
bruaysienne composée de Faucoeur. Martel. Dever-
melle. Compagnon Léopold Compagnon René et 
Gerdat matchvra une sélection parisienne. Les 6ix 
hommes boxeront en to r. Tous no» vœux accom
pagnent l'écuri» de Maurice Prunier. 

UN GALA A MARCQ-EN BARCEUL 
Lundi t7 Janvier le Boxlng Club Marquettots 

organisera son premier gala de la saison dans 
«afin d» la Fraternelle, r i e Montgoltier, a Marcq-
en-Barœud. 

Henri Déjà contre KU1 Henryrks de Quesnoy. 
Le belge Aernout contre Ogez- ? combat» complé

teront le programme. 

OUI VEUT DES BOXEURS ? 
Le Club Delamare. d» Frévent Informe MM. les 

organisateur» qu'il tient a leur disposition le team 
suivant pr»fataiennata : pour 10 rounds : mouene. 
Leleu Robert . welter, Ray. Touzet ; mi-lourd. 
Roger Lefebvre. 

Pour < ou 8 rounds : plume, Abel Albert ; léger. 
MatUy Eugène, welter. Bec^ue Albert. 

Pour 4 rounds : coq. Gaston Wacquet : léger, 
Beuvry. 

Amataun : welter. BaLart Lucien. Quantité d» 
novices d« tous poids. 

Ecrire A M. Léon DesraeU. ta. place Jean-Jaure» 
4 Frévent (P.-de-C.). v 

Le Club Delamare devant organiser un gala de 
box» k Fréernt le 13 février, informe MM. les 
manager» de faire des offres 4 M. D. Desmet». 

0HAMPI0NNATS DU PAS-DE-CALAIS 
1930 (Amateurs) 

Dimanche 19 Janvier, dans la sali» de* Fête, de 
Barlin. Championnats amateurs du Pas-de-Calais. 

Les éliminatoire» se feront de 10 4 13 h. tes 
finale» 4 partir de te h. 

Au nombre des engages on compte les salle» 
suivantes : Lyon, de Sains : Houptain. de Marin-
earbe : Montagne de Courrtères : Paillard. d'Her-
sln ; Descamps, de Nœux-les-M nés : le» clubs d* 
Sallly-Labours» : Douvrin Barlin De nombreux 
Indépendants ont également sollicite leur inscrip
tion. 

Nul dout» qu'il y aura du monde salle de» Fêtes. 

LE CALAISIEN JAMPT0M 
• VICTORIEUX EN ANGLETERRE 

Le Caialsten Jampton. du Club Pugillsttque. est 
allé mardi combattre 4 Folkestone. U a battu 
Steve Marrltt aux point». 

On ne peut que féliciter le boxeur Calatsien de 
c ejolt succès nui vient enrichir un glorieux et 
déjà copieux palmarès. 

Au cours de la soirée le Boulonnais André Lho. 
tenter, a battu de très loin aux point», Michel 
Harrvs. de Londre». 

Vol 14 encore une victoire qui fait le plus complet 
honneur au pugUisnis Maritime et dont nous som

mes également partienltèrement heureux de «et* 
citer rneureux vainqueur qui n'est psa a » Incovj 
nu. car il a depuis longtemps conquis l'estime des 
Caleisient, amateurs du « Noble Art ». F. M. 

CROSS-COUNTRVJ 
— ' ' wmmmmmmf 

La finale des districts 
pour le Critérium Interclubs 

Apre» le» manches éliminaioirs» qui ». «ont 4M-
utees par • «lier et retour • la Critérium înanTs 

clubs aura dimanche prochain M troisième rjbase. Les finale» de» District» — compétitions Importan
tes puisque qualificative» pour la finale de est 
Ligue. 

L'Épreuve du District Terrien «ara U»u 4 U l l s . 
•Ile sera organisée par l'Olympiome LiUoa» e * 
groupera la» équipes suivantes : Oulon Sporttra 
TourquennOtM (équipe A). Association Sportive 

Le départ sera donné 4 10 tr. 30 au terrais de 
l'Avenue de Dunkerque. Le parcours t twtprofit ai 
7 km. en s boucles. 

MARCHE 
• • ' — À 

Union des Marcheurs Lillois 
Dimanche 12 Janvier 4 t h. : Entrainement. Réu

nion au siea-e rue du MoUaet, Si 4 Lille. — Le Prési
dent : Paul CAUDRON. 

IMPUISSANCE ?%ri2œ?£L 
médlcsl Vraitetosot comptât g CM» tr. r». Laksrat l i f t a i t 
(Sacrai» r i ) 22, goal — 

HIPPISME» 

CO-RSgs A VINCENNIS 
PREMIERE COURSE. — prix « • chareliss (T Bar-

tan tsi : | . Ecossaise II (R. Caste!) g 10 ; pi- ». — 
t, Elfride (E. Marie» pL 7. 

DEUXIEME COURSE. — Prix e» Msntkt-Isssvi <1t 
partants) : 1. Etoile d'Arqués (M. Dumontier»' g . 
16..10 ; pi. 8 — 1. Eminence (Ctr> Mon» enr) pi. t t . 
— ». Eglantine VI (A. ButU) pi. *>. 

TROISIEME COURSE. — prix da Pentity (« par
tants) : t. Dame Masquée (Rlbert) g as gO ; ai , 
u.os. — t. Dérive If (A. More» pi. 7.50. 

QUATRIEME COURSE. — Prix dé rrétall (Ig par
tants) : t. Démocrab) Il (H Masson) g. 15 : ni. g 
— 2. Dorki (Pain) pi. ï<. — Dilnn Mab (P. Glttoâk 
pi. 23-S0. 

CINQUIEME COURSE. — Prix da Provins (U par
tants) : Camélia III (L. Pottier) tr. 68S0 : pi. îftjo. 
— 3. BeUone V (Neveux) g. 43.30. — Cito (PsM-
barg) pi. t u . 

SIXIEME CCURSE. — Prix g . laurga» (ts par
tants) : 1 Vauville III (Tche.ka-sotf) pi. « : pi. 17. 
— ». Bdaine III (CapoTllla) pu- C5. _ 3. Capri
cieuse (Bouley) pi. IM 50. 

COURSES A NICE 
PREMIERE COURSE. — Prix du Port : i . Ftnor 

(J. Luc) g. M.5U ; pi. I. Fui Foo (R. Carver) pi. U. 
DEUXIEME COMMISSION. . . Pri< Maaséna <3 

partants) : 1. Bienfait (H. Howe») pi. 16. 
QUATRIEME COURSE. — Prit s» Sa» Le Prime 

d» Monaco (6 partants) : t. Big Boy (A. Smvtbl 
g. i l ; pi. 13-JO. — 3. Mercure (P. Cîver) pi-, u 

courts» * PAU 
PREMIERE COURSE. _ Prii du Ohkteau (tf ' 

partants) r 1. Rayon de Miel 13. Croekctt) g. 90 : 
pi. 9. — *. Felihre (R. Tasset) pi. u.50. — C. t̂> 
Fortune II (P. Pourteau) pi. 11. 

DEUXIEME COURSE. — Prix du Maréchal Ha. 
rlsps <>« oartaotf) : l. Dead beat poux 1a *e 
plaça : 1 Tyrolienne IV (M. Ca vaille) g. Cl ; pi. 
t8 — ». Vergy (M Minlonnet) pi. 9030. — t. Ver
mouth IV (M. Mashei) pi. 1850. 

TROISIEME COURSE. — P " i du Par» Béa*, 
ment H partants) : t. Rex Ronald) (O. Brtlet) 
g li.ôn • pi 6.S0 — 9. Trè« Sport (A. Cérex) p^ 7. 
— 3. Mansard (R. Bagniard) pi. 7J0. 

QUATRIEME COURSE. — Pria du Oaains Mintl-
clpal (il partants) : 1. Archer IR Lartignel g. 7t r 
pi. ICS0 — 9. llernanl III (R. Bagniard) g.. »ja. 
— 3. Olira Notre (G. Brillct) pi. 19J*. 

" L ' É C O L E CHEZ SOI" 
Méthode Spéciale d'Enttignemtnt par Corretpondancc créé* «it IStt par 

L'ÉCOLE SPECIALE DES TRAVAUX PUBLICS. DU BATIMENT ET DE L'INDUSTRIE 
M_ Léon ETROLLBB. INr.ÉMFl'n-DIRECTELTÎ 

F O R M E dss INGÉNIEURS et TECHNICIENS, 
e tc . . . , pour les carrières de» Travaux 

publics, du Bâtiment, de la Topographie, de la 
Mécanique, rie ri;i"ctr;cité, de la Métallurgie, 
dss Mines, du Froid Industriel et leur délivre, 
après examens et production de références 
professionnelles, des diplômes et certificats 
constatant leur capacité. 

C O M P L È T E l e s é'éve» eerttot des diverses 
licolee techniques da l'Etat ou 

autres en leur donnant une instruction -pra-
éj.-ue spécialisée dan» la carrière qu'il» ont 
clioieie. 

P R F P A R F , • « Concours technique» de» ml-
i-iYrii n-rL,u Bistères des Travaux publics, do 

l'Intérieur, de l'Agriculture, de la Marne, dé la 
Guerre, do l'Air, du Travail, dos Colonies, du 
Commerce et de l'Industrie, des Poste» etTélé-
frrapoes, ainsi qu'aux examens et concours des 
Compagnies de Chemins de fer, de la Ville de 
Pons et des Grandes Villes. 

A C H È V E >a formation pratique de» Élevée en 
mettant è leur disposition, pendant 

une eertaineépoque de l'année, le» atelier», labo
ratoires, asiles d'essais, polygones, e u v de 
l'Ecole d'application do Cochon pour y travailler 
J«n» dss conditions de réalité induatr.clle. 

tîcrivex 4 la Direction : 3, Bu» Ttaénard — PARIS Ht, pour demander ses notices ef programmes 
VISITEZ les Laboratoires et les Installations de l'École PABI8 ot CACHAJW 

T. S. F 
RADIO P.T.T. NORD A LILLE («S m ) . — Ven

dredi 10 4 12 h 30 : Ouverture romantique ; Séré
nade ; La mascarade ; Marche nuptiale d'uue pou
pée ; Mélodie : Valse des blondes -. L'amour mas
qué, fantaisie. — l î h. 33 ; Cours, informations. — 
1» h. 15 : Disques. — la h. 30 : Cours, fann», en
grais, tourteaux. vieux métaux, charbons, valeurs. 
— 1» h. 50 • Causerie ménagère. — •» h. • Concert 
organisé par l'Association de Radiophonie il 1 

Nora avec 1» concours do M. Heapei, planiste. M. 
Mascret. flûtiste. — Ver» ; i h. : Tirage des prime». 
Programme : Le Rot d'Ys. ouverture jardins 
sous la pluie, pour piano M. Hespel : Romance 
en fa mineur : a) Alla Oiiana : b) Deuxième pièce, 
M. Mascret ; Larghetto ; Petite suite ; Suite ly
rique : a) Garçon vacher ; b) Marche rustique nor-
véglenne ; c) Nocturne ; d) Marche des nain» ; 
a) Rêverie : b) L . vol du bourdon. M. Mascret ; 
Carnaval de» animaux. 

RADIO PARIS (1.7*4 m. t.). — l i h. : Conférénc» 
lsraléllte chants liturgiques et populaires. — 
l i h. 30 : Disques. — 1* h. 45 : orchestre, violon
celle violon, piano. — JO li. Causerie sur la mu-
tique de Saint-Sains avec audition d» disques. — 

90 h. 43 : Concerto en ut : Arlequin et Colombie;: 
Au héros inconnu ; La nina de las penaj. orçhas-
tr» ; Le crépuscule des Dieux, troisième acte avec 
1» concours de M. Franj, de l'Opéra. 

TOUR EIFFEL (1.145 m. t.). — 17 h. 45 : Js lwntj 
parlé. — 1» b. 30 : Musique de chambre. 

KCSNIGSWUSTERKAKSEN (1635 m l . — 13 h. if: 
Airs chantes ; Air romantique, air champét,'». 
air grave. Aquarelles. — 1« h. : Thé-concert. — 
18 b. : Les Matelots, ouverture ; LA °0 chant» 
l'alauette : VaUe. — I» b. • Programma de Br»» 
lau. — 90 h. 80 : Musique radiophonique. — JO h. 43t 
Concert varie. 

LANGENBERG (473 m.'.. - 16 h. 30. 19 h-, « 4 * 
94 h. : Concerts. 

STUTTGART (360 m.l- — 14 b. • Disque'. — 
M b. M : Danses. — 18 h. 30. — Programm. d» 
Francfort. — 90 b. : Opérette. — î l h. 43 : Varié
té?. — C3 h. : Danses. 

BRUXELLES (30» m ) 17 h. • Trio. — 19 h. : 
Causerie flamande. — îs h. 30 : Disque — !» h- >. 
Journal parlé. — 20 b. 13 : Orchctra — 9t h. os • 
Musique. — 91 b. 10 : Actualités. — « b. 15 : Suit* 
du Concert. 

DAVEfsTRT (1.534 m- 4). — Il h. ; Disque». — 
1-2 h. ; Piano- — 1-2 b- 30 : Orgue. — 13 a t Disque». 
— 13 h. : Ballade». — i« h. Danses. - H b. * : 
Orchestre. — 15 h. 40 : Mélodies de Brama. — 
t» h. 45 . Cc-tralto. ténor, sextette. — 2! h. s t i 
Variétés. — 9» h. 43 : Surprise. — C3 h. : Danses. 

DAVENTRY 079 m.'. — li h. : Orgue — tl h. l»t 
Concert. - l» b. ; f lûte . — 18 b. 40 : Baryton. 

ïfiU-iXETûN DU 10 JANVIER 1830. — N» «l 
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FOLLE I 
Quelques instants après , elle avai t rejoint 

•eu mari qui I attendait dans le bois auprès 
de la malheureuse mière... 

La faiseuse d 'anges, une fois de plus, ve
nai t de mériter le nom sinistre dont le lan-
gage populaire flétrit ses pareilles. 

— Ça v est : — fit-elle cyniquement h Tho
m a s Yotiff, q u i «/Atait mis un peu a l 'écart 
pour recevoir s?s confidences. 

Et elle lui la jonta de quelle façon elle ve
nait de faire disparaître le frêle hérit ier du 
capitaine d'Armor.. . 

— Tous le* bonheurs k la fois ! — s'éorm, 
quand elle eût achevé son récit, le morti-
cole qui ne voulait pas {tre en reste de cy
nisme avec sa femme. 

-» Que veux-tu dire ? — demanda celle-ci. 
Pou.- toute réponse. Thomas) la mena au-

|Wé? de la voiture où 1 infortunée Adrienoe 
de Kornoëi cisait sur les coussins, privée de 
«oins . 

H*!as:<.. cet abandon criminel, en un tel 
toomeot, la pauvre mère a'en av»ii p « | çone-

cienoe, pas plus que de l'odieux forfait qui la 
privait de son enfant... 

Un rira étrange. . . et qui résonnait d'une 
façon b i ia r re , comme la corde brisée d'une 
harpe, passait entre ses lèvres. 

Ses yeux perdus dans le vague, dans l'in
fini, semblaient poursuivre 1 extatique ehi-
mèro des rêves qui j amais ne se réalise
ront. . . . 

— F o l l e ! . , tu vols... elle est folle!... — 
m u r m u r a Youff à l'oreille de sa femme. — 
Elle ne peut plus nous reconnaître... elle 
ignore ce qui vient de se passer.. . même 
qu'elle, a été mère . . . 

— La folie puerpérale I... Cela ar r ive d a n s 
les conditions les plus ordinaires. . . 
i — A plus forte raison quand la malade a 
subi des émotions comme celles que nous 
venons de lui faire t raverser ! 

— Le fait est qu'elle ne s'y attendait 
guère !.. Mais ça ne v a pas être commode 
de la t ransporter dans cet état ! 

— Moi. je crois, au contraire, que ça va 
singulièrement faciliter noter tâche. 

— De quelle façon ? 
— Si elle n'était pas devenue folle, c'était 

vraiment pour nous «jooer la difficulté», 
que de la faire vovager ainsi. 

— Tandis que la folie... coupe court à 
tout !... 

— Et a r range tout au mieux de nos inté
rê ts ! 

— La voila bien, la morphine rêvée L.. 
— Le chloroforme idéal L.. 
— Not re . . cliente n 'a plus conscience de 

rien... elle ne nous reconnaît plus. . . 
— Et elle sera incapable de nous contre

dire quanrl nous raconterons . 
— Ce oaill nous plaira de faire sa Voir: aux 

gens assez curieux pour se mêler de nos 
petites af fa i res . . 

Thomas Youif avai t repr is son accoutre
ment et son rôle. 

Quant A la faiseuse d'anges elle s 'était ins
tallée à côté d'Adrienne de Kernoêl dans la 
voiture qui la rémenait au Mans, chez La lo
geuse qui lut avait loué un appartement . 

— Ah ! mon Dieu ! qu'est-ce qui est ar
r ivé à la pauvre dame ? — s'écria la brave 
femme en voyant s a locataire qui rentrai t 
l'air égaré, dans les b r a s d 'une personne 
qu'elle n 'avait j amais vue. 

Les Youff s 'étaient soigneusement concer
tée en vue de la scène à jouer quand ils ra
mèneraient leur victime. 

Ils savaient qu'Adrienne, par un délicat 
sent iment de pudeur intime, n 'avai t (ait à 
personne la confidence de ce qui était réelle
ment le but de ses pieux pèlerinages aux en
virons. 

Cela permettrai t au couple perfide et astu
cieux de formuler toutes les assert ions ima
ginables, s ans que leur véracité pût taire 
l'objet du moindre soupçon-

Ce fut la Youff Roybel qui se chargea de 
donner a la propriétaire des explications de 
nature & couper court è toute intervention 
officieuse de l'obligeante personne. 

— Madame, — lui dit-elle après avoir pru
demment renfermé Adrienne dans s a cham
bre, — voici que qui s'est passé... Mon amie, 
qui est sujette & des crises nerveuses, a eu 
iustement une de ces cr ises chez moi, tan
t ô t . 

— Ah ! c'est donc chez vous qu'elle allait 
en voiture ? 

— Parfaitement, madame. J 'habite la 
'-»mpagne et mon amie aimait bien k venir 
passer, qjueiçijies' heure» chez moi au bon air. 

Mais s a s an t é va la forcer a, renoncer a u 
plaisir de la villégiature... Une nouvelle 
crise pourrait avoir les effets les plus fâ
cheux. 

— Ça se comprend... dans son état, la 

Cauvre dame ! mais . . . je suis là en train de 
ava/der , et il y a longtemps que je devrais 

être partie pour chercher un médecin !... 
— Oh ! ne vous donnez pas cette peine I... 

J 'ai télégraphié de suite au médecin de la 
famille... un célèbre praticien. 

— Enfin, madame, à votre service, si vous 
aviez besoin de moi d'ici là... 

— Vous êtes mille fois trop aimable !... 
La propriétaire s'était retirée avec une 

grande révérence, laissant la faiseuse d 'an
ges seule avec Adrienne de KernoéL 

Pendant ce temps-là le cocher était allé 
remiser.. . 

Et il ne devait plus paraître.. . jusqu'au 
lendemain où il se montra , cette fois, sous 
les t rai ts de l'excellent docteur Kauschlin, 
qui arr ivai t soi-disant de Par i s par le pre
mier train, après avoir reçu un télégramme 
réclamant s a présence dans la ville du Mans, 
auprès de Mme d'Armor 

Le morticolp et la sage-femme h tout faire 
s'occupèrent, s ans plus tarder, du t ransport 
à Par is . 

H é l a s ! la malheureuse épouse... la mère 
infortunée était dans l'impossibilité absolue 
d'opposer la moindre résistance à toutes les 
criminelles machinations que notre couple 
de bandits pouvait tenter avec l 'impunité la 
plus complète . . 

L'effroi du guet-apens dans lequel elle 
était tombée, les saintes douleurs de la ma
ternité. . . le choc phvsirnie et moral au'elle 
avai t ressenti avaient fait sombrer ?& rai-

La folie, dont le spectre planait au-dessus 
d'elle depuis l 'abandon de son époux et, plus 
encore, depuis les révélations d'Alfred Far-
man, la triste démence, disons-nous, s'était 
emparée de son âme-

Son cerveau, obnubilé par cette crise 
atroce, l'empêchait de se rendre compte du 
drame affreux qui venait de se jouer. 

Adrienne ne reconnaissait plus ses geô
liers infâmes, les bourreaux de son enfant . . 

Elle riait toujours de son rire strident et 
cassé, ne s 'a r rê tant que pour chanter d'une 
voix d'outre-tombe 

Cétai t une plaintive romance qu'étant 
jeune fille elle avait chanté en s'accompa-
gnant au piano : 

Au oied de la croix solHaire. 
Dont le vent fait gémir le buis. 
Pauvre Lise, loin de la mère. 
Pourquoi braver le froid dés nuits î 
Il m a dit de venir l'attendre. 
Là, sous la croix du grand chetuin. 
Ce soir. 11 aurait dû s y rendre : 
U revien-i'" demain matin 1 

Quand la d&uvre mar tyre s 'arrêta de 
chanter , ce fut pour sourire à ceux qui l'a
vaient tant torturée.. . et qui la ramenaient , 
dans on coupé de chemin de fer où ils 
étaient seuls avec elle... à ceux dont l 'unique 
but était de la séparer, à tout jamais, peut-
être, du reste des vivants !... ... Le trajet n'est guère long de la gare 
Montparnasse, par laquelle on arr ive du 
Mans, jusqu'à la rue de la Tombe-fssoire, 
où se trouve la maison de santé du docteur 
Kauschlin... . la maison de la douleur, plu-1 
tôt, e tUe la mort. . . 

C'est ià que Beautv Love attendait sa, vtf> ' 

Urne, avec l'impatience la plus fébrile... là, 
dans ce repaire affreux, que Thomas Youff, 
par prudence, lui avait assigné comme 
asile... 

Les deux exécuteurs de ses basses œuvres 
de cupidité et de haine lui avaient bien écrit 
qu' i ls étaient arrivés à s 'emparer d 'Adrienne 
et à faire disparaître son enfant... 

Mais comme ils s 'abstenaient, et pour, 
cause, de faire jouer le télégraphe, l 'aven
turière n'était pas encore complètement ras 
surée sur la réussite de cette infernale entre
prise... 

Un de ces incidents que rien ne permet d e 
prévoir avait pu surg i r au moment où l'on 
s'y attendait le metns, et mettre à néant tou
tes ses criminelles espérances.. . 

Non ! Tout avait marché à souhait jus
qu'au bout . . 

Ellen Grave triomphait. 
A la tombée de la nuit, une voiture dé

posait la maheureuse folie devant la, port* 
de la.maison de santé... 

Adrienne de Kernoel était en son pou-
vpir... 

— Et je ne la lâcherai pas de si tôt ! ri* 
cana l 'abominable complice du traitre F«r-
man... 

Toute la question, maintenant, était 4 * 
savoir où l'on enfermerait la prisonnière, 
puisque c'était, hélas ! dans la plus sombra 
et la plus affreuse des geôles que l'épouse da 
capitaine d'Armor venait d'être conduite par 
ses deux geôliers qni l 'avaient capturée, par, 
guet-apens. eu fond d'un bols. 

— if v a... la casemate ! fit s implement 
Kauschlin. 

— Qu'est-ce que c'est ! — demanda Baatv 
tv-Love-
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